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Une salle au palais d'Arthur, ouvrant par une large baie sur la campagne. _ A gauche, un lit de

repos sur lequel est étendue la reine Genièvre; les suivantes brodent des bannières et des éten-

dards. Au fond une terrasse donne accès dans la salle. A droite une porte cachée par une tenture.
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à

et l'a _ zur des ban_niè_res Et les hé _ ros, dont

ï
A&: g

I'' i '^iii' T^ S PT
"tt 1

Et les héet l'a _ zur des ban_niè_res _ ros, dont

éûdA
g £ fe^ w^5 p*¥

no_tre cœur fit choix, Les por_te _ root plus hau _

iA s s p^f^^ m
choi: Les por_ te _ ront plus hauno_tre cœur fit

_ tes et plus fié _ res Dans la pous_siè _ re des tour_

9A - r^s
'»

j> i I kJ / ^ u J
^3 V

> *~^f

_ tes et plus fié _ res Dans la pous_siè _ re des tour_

jA
-«#-

7

| Jvr

si:

" j>ércLtf

=a4P
ÎE
S
ÈÈ^

:fcz*
3=3=

Pflll

±
> i »

/

i m



I
dim

.

fc

_ noiŝ
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ie TABLEAU

Une Salle du château d'Astolat. Des flambeaux de cire éclairent la salle; à gauche une

table servie près d'un escalier ouvragé qui conduit à la chambre d'Elaine. Astolat, Torre et

Lavaine sont à table; un quatrième couvert est vide. Ménestrels diversements groupés. Ser-

viteurs allant et venant.
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Une porte de ville au fond flanquée de grosses tours rondes.- Les murs d'enceinte de Kamalot ferment
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